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LETTRE A UN BIENFAITEUR.

Mon cher Bienfaiteur,

Que ne puis-jc dignement vous ex-

primer ma reconnaissance pour tant de bontés que vous

avez pour moi ! Elles sont sans cesse présentes à ma pen-

sée. Rien n'en saura effacer le sentiment de mon cœur.

Veuillez bien, je vous prie, me conserver votre amitié.

Quelles plus précieuses étrennes puis-je attendre ? Ce sont

là les seules que je désire, (^uant à moi, je ne puis vous en

offrir d'autres que Passurance du souvenir éternel de vos

bienfaits et du désir bien sincère de vous prouver, dans

toutes les circonstances de ma vie, mon profond respect et

ma reconnaissance sans bornes.

LETTRE A UN PROTECTEUR.

Monsieur,

Je ne saurais mieux commencer l'an-

née qu'en vous la souhaitant heureuse et en vous assurant

en même temps la continuation de mon profond respect.

Ce sont les premiers et les plus sacrés devoirs dont je

m'acquitte envers vous, et rien ne peut manquer à mon
bonheur, si vous les recevez favorablement. Vous avez eu
pour moi, dans tous les temps, des bontés que je ne puis re-

connaître autant qu'elles le méritent, et que je vous supplie

cependant de vouloir toujours continuer.

LETTRES D'AFFAIRES.

Lettre a un Débiteur.
Monsieur,

Je vous prie de ne pas oublier

que l'époque à laquelle vous avez promis de me payer le

montant de votre comptc,c,st passée depuis dix joijirs. J'au-
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